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Compagnie 

: | - 
l'indre-et-Loir: Cejourd'hui, vingt cing août mil neuf cent 
Pet = ee querente quatre à dix heures 350! 


ocotion 
Ge Chinon Nous, Sonussignés :CUPEAU, Pierr a, adjudant, 
------ CHATE „Peol, GUICHARD, Jean, RICH \RD'Eti Lenne,et 


Prigsc PEU NGU 5b Edouar G, 


1 


— P gendarmes à le résidence de Seinte-Maure dépar 
Brigede: 40, tement d'indre-ct-Loire,ravétus de notre unifor 


M 
iy. i 
- ^ - E PF,» : . > ‘ e , . - - ` 
du 29 Aout 1944 me et conformément sux o! inet dé nos cneíg,à 


eI III “see notre Cegern notre attention 1 ot attiré var 


OCES VER RAL une épeiese colonne de f amáe s'élevent de An» 
eee ewe -- rière la montée de le Liberté,à proxi ité de 1 
o: ente: lè R.N.MOTO.Nous nous sommes aussitôt recdus 
papecre de le popu. dens cette direction et 2vons  con8tsté an erri 
tion et destrue- vent auorès du bourse às Maillé que le plue gran 
ion du bourg de de pertie ie la localité était en ilammeg.Avent 
dll^6(IEL) per l'ar-tenté de pénétrer dans i'sagglomóretion,nous a- 
le 


Tas ; i A d 


mee A nande. vons essuvée de nombreux coups de jeu tirés de 
e---—----2--z-—--zzz--2 toutes vert dane la campagne par des soldats 


COP LE allemanis oeohós dane les bois et dans isa cam- 
' nerne enyironnants.les soldats sllemends rencon 


c EN trée sur notre pasgare et camolánt charges de 
AN surveiller lee sbords de la localité se font e 
s tre arrivée dens je bourg et nous 


kw 00noSóe à n 

P | mensesnt de leumMmitraillett ed nous ont sommés 
| iine demi tour.Veux-ci tirelent ireneheme 

toutes personnes enpstslscant dens le camps 

1,0" nêma occupées sux travaux des champs, 





pme isi que sur eeltes tentant de s'approcher ou 
+ A? o5nótpe» dass le bourg de Maillé. 
#1 | Vp Nous étent réfugiée dans une íerme de la com 
Tw mune,nous ayons contemplé à distence le sinisti 
AR Ja 6éclate dans cette locali tó Auauna personne n'é 
rest d- m tait apergue sux abords ie i'agglomórat “ion et 
el E al las habitants paraissaient maintenus a l'int 
M À IN ri m de gella-pi.De tempa à autreddesg SR 7 
CT RÉ de mitrailletted provenent de l'intérieur de le 


maisons brülaient les unes eprés leg auLres.ON 
conprensit aisément que les allamends usaient 
x de renrésail les sur ce boure dont les habitants 
C semblailent fi! dem à tour de rôle et leur/mai 
à Ten ad incendisel av fur et à mesure. 

SM scr Devant notre impuissance à secourir la popu 
NON a T po) 


N ^H 
Ñ : d MA s . 
^X À iocalité ts ont distinct cement sntenadusd . Led 
- 
a 


Lon, nons avons: regegneg notre résidence etr- 

ayons auggitot nrérenu notre Gdt de Section et 

le Chef d'Es it ia Compagnie. 
'sprés-miJl de cette méme jour 


51004 Dag $ lemandee ont fait E 
M ‘ Ge Domba rdemen 


Ca 
^" coure de 
né pres avoit: la loceiité, les trou- 
ubir au bourg de Mail 
1 n bombardement d'ertiller] 2 
ré une partie de J'eprés-ml et s 
DT TT niné tard dans la soirée :Le at aoht1944, à | 9 kat 
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heuresS,syanb réussi à pénétrer dans le bourg de Matala 00004 v; 


re en flammes, nous avone feit les constaté &bhens Buivan i 
ZY CONS TATATIONG -oUt L ^o LISUX a : 
Dans la rue princinalegisaient ga et là I3 csdevres parmi V 
lesquels ee trouvaient deux femmes et un enfant.Parmi ces o P- 
esdavres 7 se trouvsient eu centre du bourg,en face 1a mai- |ti 
son GUSRIN,1les uns à côté des autres en travers de la rue. 1e! 
Dens ls chemin conduisent à 1s ferme da la Heurtalière et à 
une dizaine de mètres de le route. de Nouitre 4 nouveaux Dal de 
levres dont om homme,one femme ct deux enfants gisaient éga-| i: 
lement.Le père et les deux enfants étaient accrochés snaema iT sí 
alors que ie corps de là lemme ce trouweit à un mètre envirol é: 
De nonhee ux cadavres ont été Sgalement décor verts Y^ dures ka 
e“s où déchiquetés dent lesa meisons incendióss.D'a trag 
ualent couchés ou accroupis derrière des planches Bru es fii 
le long d'un mur,derriére lesquelles ils peraiscsient s'être) 5 
ceehés pour préservér Leur vie. Le cadevre de mademoic eile ‘ 
BLANCHARD Yvonne, ®gée de I? ans, “té découvert derrière ğ 
tac de planches assez volumineux, situé coe un henzér ,Spsrém] c 
nar l'incendie.Par se position at l'emplacement des planchas: 
| cetie jeune fille semblait échapper oblicstoirement sux Dal- 1 
les si elle n'avait été trequée.Jans les jardina et dens les! t¢ 
champs situés A proximité vo en mie pho sur les côtós ; 
sud et ouest,de nombreux esdévres parmi lesquels se trouvaie) ix 
beaucoup de femmes avant “vec ellee leur sec à msin ou un pelle 
tit bsgege ont été} dócouverts dene les récoltes où ces perel se 
sonnes avaient tenté de se cacher.Plusieure de ceux ci se & 4g, 
Satria gi jusqu'à une distence de 300 mètres de i'egrlomére rs 
ion. 


=s] 


I ` 
"I 


e 
Per les ces relevées sur les cOrpe,il semble que cee ^ t 
victimes ont été tirées à très courte distance.Parmi .123 7 : 
Cadavres découverts ensemble dans le rue principele, caia t 
entiérement griliés et ne oobtaient einstaa sur les filed 
que quelques lambeaux de vêtements. é 
L'igcendie allumé ver les troupes alleman Jes a oe trol «6 


entier 18 maisons,ieurs dénendances et leg récoltes.2” maie | S¢ 
Bons et dépendunges ont été détruites oartie) ifoneks, Le bom- {s€ 


bardement s endomagé i4 meisons ou dücuiienos s. Gus ces 14 at 
immeubles,2 avaient été partiellement atteints eu eours de ni 
le metinée per l'incendie, a 


Le bourg de Maillé comprend en tote} 60 immeubles,sur les- g 
quels 8 seulement sont sortia SOS oe cette calamits 
Dans 5 fermes situése dans le bourg ov à proximité et “enti! 
rement détruites,ies enimesux(b@tes A cornes chevaux et che tr 
vres )gisaient dans ls cour de celles-ci ov dans les champs w 
attenents,oï ils aveient été tués sur place. 
AERBET GN ENTS 7 : 
Par suite des circonstance dens lecuvelbes ces feits se °C 
sont déroulós,peu Ge bleesóe sont rortis ce cette catastroph)™ 
Mr le Maire de is commune de MeillG,aveit recu le 25 courent!S: 
à I9 heures d'un oflicier allemsnd cdt un trsin,dont la fore De 


mation avait tiré sur l'agglomération de Meillé,an moment de 51 
son passage,l'ordre formel de ne toucher ni amxjcadavres ni 
aux bleseés et que toute la population BRS) us: oc 
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vivuats ev-it rester efermée jusqu'su 2€ courant,à 8 heures. 
Le magistrat uprès les démrches fuites ce même jour,à park 
tir de 8 heures auprès de l'officier ullemasd comnmadat la 
place de Sainte Kaure a été autorisé à prendre toutes disposi- 
tions utiles em ce qui coacerze les victimes de cette tuerie 
et l'agzlomeretiom elle même. 
|| Avec le concours des je rsomaeg de bonne volcaté “ccourues A 
«ides comrumes voisimes,mous avons aussitôt porté secours aux 
# blessés ui ont été transportés à l'hopital de Ste Maure(bles- 
l] sás legers,et de Montbazon(blessés graves/.Les cadavres ont 
'0| éa suite été transportés daas ume chapelle ardente dans le X5oux 
li] bourg de Maillé,ou ils ont été tous mis em biere,ovamt l(imnu- 
‘"{mition,srôäce au dévouement des memuisiers des conmunes vosines 
el $^ de l'aide apportée par la Prefecture d'indre et Loire,a 
T Tours. 
) eo^ ces cadvres ont été identifiés au fur et à mesure de 
m ur découverte et l'imhumsatiom 4 eu lieu le dimanche 27 août 
811944 à I6 heures,ea présence de “omsieur le Préfet d'Imdre et 
|.4loire,20c0m,agn$ de Momsieur le Secrétaire général de lu Pré- 
ig'íecture. " 
| Au cours de la recherche des cagovres,des pd ers portant l' 
@limscription suivante: "C'est io purition des terroristes et 
ei leurs assis$&ats."ont été trouvés soit dams les ime ubles, 
'"iscit sur les corps des victimes.Ces pa iers ont de toute évi- 
~ demce été écrits pur des solda ts 4llewmads après leurs crimes, 
‘ll'ue sur papier blanc, rm yé, deux sur papier à entéte imp rimé 
en allemaumd.ils seront joints à lo premicre expédition de ao- 
tre proces verbal. 
jg Les änimaux ont ‘te enfouis d'urgence et sur place par des á- 
juipes formées à l'aide des habitants uccourus.Le 28 aofit 
| ©. : :: appris que le momné CHEIPPE,Jnlieu,conteemaftre à 
t imtreprise COUVY et PASSA à Nouütre,n'uvai pas reporu à 
. {Son domicile depuis le 25 courant daas la mtinée,nous kous 
| [sommes aussitót mis à sa recherche et après avoir obtenu l' 
autorisation des autorités allemndes du camp de Nouître,  . 
nous avons fouillé les bois des comrunes de Méillé át Nouftre. 
Ge même. jour,à I8 heures,le corps du sus-mommé u été trouvé 
" dans um trou creusé récemneat dans le bois d'Afgenson,conmme 
4) 48 Nouätre,en bordure du G.C.N*IO9,de Pouzay à La Celle St. 
ee avant où il avit $té jeté vroisemblablenemt après avoir été 
tu^.Le corps git été fouillé, du fait que les poches de ses 
vétements se trouvaient retournées. 
Des renseignements reoueillis,il rósilte que de nombreux 
, SOldsts Qlleminds,se trouvaime t embusqués dams ces bois, le 
yn) M4Cla du 25 oouroónt.Ils tiraient sur toute personne ap;arais- 
;)t/Sant duns ledit bois,où les champs et chemins environuunts, 
Des traces de véhicules de l'drmée allemande ont d'ä111 eurs 
le ^t^ relevées dams les champs Situós à proximité. 
onsieur CHEIPPE avait quitté som domicile le mtin du 25 
courant avec su bicyclette et s» sacoche contenant tous les 
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Ms 
papiers et documents nécessuires à sa profession. Cette | 
M@-Chime et ladite sicoche,ost vreisemblablememt t enner] 
es pur les soldats 21lenands .Ceux-ci appa rtenàmt à lu mêm 
fornation Que ceux operuat au bourg de Maillé., : 

Le corps de Monsieur CHBIPPR a été transporté & la Mairiq: 
de Nouître oux fins d'inhunution dans le cimetière de ce t. 
te looalite. | 

Procedunt à ume enjguGte,avons entendu les personnes ci- 


apres 
651007 Jahres 
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1°~BRUNEAU, Eugène, gé de 64 anms, hire de lu commune, desen 
ro&i à “aillé,imdre et Loire, déclaré: 

Le 25 août 1944,vers 9 neures,j'étais dans us champ à pré 
ximitó de moa habitation; lorsque j'ai entendu des coups ffl 
fusils aux emviroms du bourg de three M 
raisie de fusil mitrailleur, venant de l'entr.e Nord du 
bourg,4 été tirée dans @ directiom.Devanmt le dunyver,je 
Suis alló à mon domicile.a partir de ce moment, j'ai enten<+ 
du,s¢as imterruption,des coups de fusil daas le sud du | 
bourg.De nombreux incendies se sont déclarés et un nuage | 
de fumée couvrait l'agzlomere tiom. 

Vers Il heures,ume douzuine de soldats alleminds ,srmés d: 
fusils,de fusils mitrailleurs et de mitrailiettes se sont! 
pi'sentés à won domicile.L'um d'eux s'est avancé brusjue- 
ment vers Moi;en disunt:"Terroristes!pendant ce tetps,les 
“utres visitoient mom habitutiom et les d ‘penduaces.Aprés 
ivoir mis le feu sous mon hangar à l'aide d'allumettes,je! 
crois,ils sont partis vers le nord.Je ae suis pas 411% 
voir sur lu rue en ruison du orópiteuentó comtimuá des. 
billes .Une demi-heure 4yrés environ,une dizaine de so 1) 4 
dots sont revemus à mon domicile.lls ont visité à aonveau | 
mon logement en crioat:"Terroristes".L'ump d'eux à jeté } 
ume grenade dams ume piace de mon immeuble.Cet engin a á- | 
cluté et 4 blessé légeremsnt ma belle-mère et à détsrices ` 
les meubles placés dans cette pièce. | 

Lors ue a» femme et moi avons essayé d'éteindre l'imcenmdi 
du h4mg4r,mous avoas essuyé plusieurs rafales de fusil- 
aitrüuilleur. 
Vers midi,n'entendant plus de coups de feu,je suis 4114 | 
à mo grille et j'ai 4per,;u plusieurs personnes étendues ' 
dans la rue et me domaat plus Sigse de vie. | 
a ge momeat,j'ai vu la plupart des maisons dn bourg em  ! 
flammes,m2ois en raison des mombreux soldats qui patrouil- ; 
laient,je n'ai pu aller voir ce qui s'était passé exa cte- | 
nent si prendre des mesures pour enrayer des incendies, | 
Vers I* heures,un bombrudement d'artillerie á commemeć | 
et a duré jusqu'à I5 heures 30.4uütre Vingtspbus ont 4té | 
la ne és sur l'ugglomèration.De temps à autres,on gom d 








quelques coups de feu. 
^ 17 heures,le/culme sembliat être revenu,je me suis pré- 





De 
VU OER + 0. + 





| 
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| aD. + 1. 


Senté à ua soldat cui pu trouillait et lui ai demindé à ce 


qu'il m2'2ogoom,ugme à l'officiar d'ua train mi statiosauit 


.& l balte depuis une neure eavirom.Sur an de @ande,cet of- 


ficier m'a ordonné de dire sux kə bitaats de reshee chez eux 
jusqu'au 28 août 1944,4 8 heures,et de laisser les morts et 
les blessés sur plage, 

De 21 heures à 24 heures, uatre truias sont passés se diri- 
geant vers Tours.A chaque passage devuat le bcurg,y compris 
celui qui statiommait depuis,des coups de feu ont été tirés 
sur cette looilitó par des soldats allemamds jui y avaient 
pris place. 

Je ne comeais pags lu for" tios ei l'officier cui a ordonné 
l'ancuntiscemnt du bourg. 

ze m ssucre a coûlé la vie à I28 personnes dont une vient 
de succomber à ses biescures,plus I2 blessés doat cuelaues™ 
assez gricvememt. 

Sur 60 misons et leurs dépendences,52 ont été détruites 
p^r les iacendies ou endommgées pur l'artillerie. 

‘ignore les gauses qui ont oblig: les soldats allemands 
me wl & prendre ces nesures 






qi 
de cruauté." 

| Lecture faite, persiste et signe. 
29-OCNFC LENT, Roger,55 YES, proprictéire, c4spitaige en retraite 


‘demeurart su bourg de Muillé,Iadre et Loire,4 dictó lu dela 


ratioa suivante, 

Le 25 août 1944,ù purtir 4e 9 beures,j'entenádais des coups 
de feu,4ssez Sloignés et qui senbluiant se mpprocher.Comme 
ii y 4v4lit um Criin qui était em souffreace à proximit du 
bourg,j* croy#is qu'il s'agissait de quelques escarmoughes 
entre sold: ts allemands et Xau&lX F.F.I.Quelques balles sif- 


f la ieat en effet,oe qui m'obligeu,pur mesure de s*gurit,à 


faire rentrer toute ms famille ; sunf l'aiiaíé de mes filsé 

wi était absent. 

Vers II heures, est apparu tout à coup, ua soldat allemand, 
em face de l'entrée de la pièce où mous stioms rassemblés 
sept.Um de mes enfants me oria:"Papa,voil& les allemmés ." 
Je m'uvagal vers lui pour savoir oe qu'il voulait,quamt il 
ne mit ea joue,4vec ume extrême rapidité et me tira use æl- 
ve ce mliüzeillette,mais me mnqua.Je wis aussitôt les bras 
en l'aViet lui crisi:"Civil,camirude".I] me mit de nouveau 
em Joue,et comme il tirait ume seconde sa lve,je me renversi 


L 


eg arrière, ce qui me valut de ne pas étre touché encore seth 


fois oi. 
vependaint ue cette soène se díronlait et Ceci dams um laps 
dé temps tres court, mon fils Tves,Qui se tenait derrière noi 
me dit:"Il me comprend pas papa."et passant devant moi, ies 
bras lewés,il eria à soa vour:"Hirr,civil,osmarade."Ceg 
dee ^taiemt à peine prononcées Qu'il S'effondrait dams une 
Tälalie suivie d'une autre.A partir de ce momem qa i 
Gommenmczau .TTe euxicue 6llenasi rentra da as la m sv Mr 
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fut qu'um orópitemext de billes.5a se rotirant la $i tus ti on 
exit là guivaate: Yves rllait mourant à l'entrée de la. | 
“iègs,nené,utteint de biiies au poumon, rSl4it derricrs inig 
J'étais à cté tonbs, faisant le mort.Ma femme Stait Stendue 
biess é£ mortellement de plusieurs D: llés,et Helene, l'une de 
mes filles gui avait reyw une baile dams lo ouisse esseyuit 
de se sauver em possamt dans ume autre pièce .ifalheureuse x: 
am autre allenimü qui uvail pénétré dus la chambre ce ma 
pelle mére,et l'uvait tuée,rentm dus oette nsa picce 
et lui tira ume balle daas bb poitriae;elle fut tuse sur 
le coup.Mes deux bonnes qui se trouviieat au ler étage et 
des3cemdaiemat m'eurest que lo tenps de rebrousser onemia,^t 
heurenseæment sans être aper;ues. 
bendant ce teups.ià,prob4blement,ies deux ‘llemnds cui 
prinitivement avaiemt comnence is Mssucte desvendirent à 
lu gave et tuèrent de balles et de gremades,ma fille afa) 
et mes deux fils les plus jeuaes.Il se pass» uae certaire 
àecslmie,puis un soldat entr: encore une fois das la picce 
où j'étais tombé et eavoys deux raioies sur les corps qui ] 
lui paruremt remuer,achevomu ma íemaue.Une seconde oGoolmie | 
se passa pendant luynelle,l'une de mes bommes descendit à 
la Gave pour voir s'il ywit oes victimes.Elile eut le tl- 
heur d'être aperçue et ua soldut allemand se précipita ver: 
elle et lui tirs ume balle dans le dos,comme elle se bais- 
suit,me lui faisant qa' une blessure supeérfioielle.Elie eut 
la présence d'esprit de s'efíomuürer sur l'us de «es en fun Le 
déjà mort et de ae plus remüér,ce ,ui jà sauva.rencaat ce 
ca ra ge, d'autres soldats meliaient le ieu au moyen de gre- 
aides incendiuires,à tous mes Labiments.J'eétuis dans la | 
plus grande crainte quant uu sort de nom uiméé que je si- 
vais ubsent, mais à proximité,je me pouvais pas servir, aD 4 








ullemands occup4at toujours ies lieux.Ce me fut we vers 
I5 heures, quad tout était em feu,ireversumt la cour,je 
l'uperçus,tombé dams ume fla.ue de ssa&g,u le sortie ce cet 
te dernière .Il devait uvoir été tué à bouit portami, d'une | 
rifale,cor il portait sur l'um de ses bras, ume longue bru~ | 
lûre,sembilant provemir de l'arme qui l'avait tuá.ll por- 

toit de nombreuses traces de balles,sur la poitrime et à 
figure. 

J'igmore le motif qui 4 obligé les solósts sllemads,& 
prendre de celles mesures contre use populstion qui depuis | 
4 ans,s'était toujours moutrse tres correcte envers eux. 

Je m'4ursis jamais pu concevoir ume telie férocité chez 9' 
hounes,envers des êtres dé saraés(liommes , femmes enfants), 
Suns distinction,inmocerts. 

Je crois suvoir ue ces soldats fuissient partie d'une 
formation de 5.5. 
| Lecture faite persiste et signe, 


| 651009 
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3°=-GRANGER, Christian,19 ams,ouvrier ma réc ha l, chez Monsieur 
Martis, & 14116 ,imdre et icire,u de Glare : 
"Le 25 août 1944, vers 9 heures $0,j'ai emtendu de nombreux 
coups de feu tirés dams lu direction de la route de Nouître 
et de la voie ferrée.Croyant que c'était um engsgemert entre 
àllemamds et P.F.I,je me suis rofugi^ avec mom patron et s 
fumille,cdans l'ütelie r.Après 4uelgues isgstamts d'attente, je 
suis sorti dims lè cour et j'ai aperçu es soldats sur la 
olsoe de l'église,urmés de fusils et de mitriille ttes.aussi- 
tôt, je suis veau prévenir mon patrom.Ce n'était u'ua orópi- 
tement de balles dans toutes les directicas.Ktiat sorti 
mouvesn,j'4i aperçu le feu dass les batiments ce la ferme È. 
“Monsieur VOISIN.Vom putrom jui s'étuit rendu compte de l'ine 
cendie,est sorti dans lo rue et à orié:"AU FEU. "A ce noment 
18, H s'es t «perçu .ue le jeume CREUSON,Fernsnd,üg: de iS 


aps, était ‘teméu sur le place et me éomaci t plus cigme de 
A». 


Ayunt le pressmutiememt .u'il se passait guelyve chcse de 
tra gicue dans le bourg,il à pris l'un de Ses exfunts dans 


|! seg brug et e$t allé rejoindre sa fe nre dans lu cuisine. 


pendant oe temps, j'ai osoolod? um mur et auis allé chez “on 


sieur VOISI N,dors le but ce me proteger et d'essusyer Q'5tein 


je feu si c' tait possible.arrivé Cums @ tle ferme,:u lieu 
dè combattre l'incendie,je suis all^ aveo la fariile VCISIR 
me cacher derrière les puilles de topinumbours,cur les bal- 
les siffisiemt de tous côtés. 

u bout d'un oertoim moment,j'2i entendu des coups de feu 
provenant de la porte de la maiscm da mes pa troas Aussitôt, 
j'ai entendu des cris de doulour poussés par ma patromme et 

ses énfants au néme noment,j'ai vu le petit Raymond qui ess: 

jait de se sauver en am'api elant, saisi pur uae ópoule,par un 
i llenand, il fut reconduit daas la oour.J'avais à peine per- 
du le jeune Raymond de vue lorsyue plusieurs coups de feu, 
ont été tirés à aouveäu dans la cour.Pnis um incendie se d - 
clara dans là maison, 
. Vers 20 heures,ne voyant plus de soldats circuler et n'en- 
tendant plus de coups de feu,j'ai décidés de me rendre chez 
nom patrom.Méis je n'al pu y roussir,estendant des belles 
siffler à mes oreilles,pendumt le traversée du bourg.Voyant 
celh,j'ai rebrouss obe ein et, me m'y suis rendu qu'à 5 heu- 
res le lendemin.J'ai trouve mə potromne,morte,tencnt une de 
ses filles dans ses bras et ume sutre placée à ses pieds, 
lesquelles étuient mortes ága lement. Le petit Reymond était , 
Stem@u sur use marche de le boutique et ne domnait plus si 
de fie.Von patron Qui avait átá twnmsport^ au oufó BOUTET 
tait décédé ou cours de là ruit. 

J'igrore totalement les causes Q^ ce FRS Re." 

Lecture faite, persiste et signe. 

4°-VOTSINET ,£ée PITTET,llenrie tte ,41 ‘Sas sas 


’ 


profession, 


» 3 M " yu 11: ? , i ^ ` et m n T E - - ” o 
Ge men à set w* A bo ure ue : À ill " j ala be — C U wl. PG, Qé 7 G la rs 


D510:0 | QU 


"Te 29 août 1944,vers IC heures,en revenant de voir ua ru ia 


‘sanitaire stutionns à l'entrée sud du bourg de 1441116,5' aj 
‘entendu des belies siffler senblant provenir de la ai rec tio, 
de NouStre.Puis,4u même lkstamt,j'al aperçu des ullemands, 
arms de fusils,venemt dans la même Gireotiom.Je Suis ullée 
me réfugier duzs 14 giisomactte située & ueiQgWes “metrés 
plus icis. 

UR moment apros,um soldat s'est présenté dams la piece ou 
je,me trouveis.il a fermé 1a porte à glé el s'est retires, 
J'ui essayé de qna etis evec ce soldet pur ume fenêtre, 
müig il m'u menacée de sa balonme tle qui était au Loutf de 
scm fusil et ehe ete Ge la crosse.Lems ga ü»noeuvre,il 
mame cassé, um carreou.bUuguite,ii1 u jeté 5 grenades dams lu $ 
pilce?domt um éclat m'a blessée à lu jombsé droite.De 14,11 
est ulis dums un Gubiget et u mis ie leu agg um lit au 
moyen d'ume plaquetie." 0) 

j Lecture fulte,pergiste et siga. 

§°-BOURGUIGNORN née CREUSON, Jevune,42 -Rs,Cemeuroat ù la 

Cigogne,commune Ce Laillé,I&Grec ev Loirc,propricteire,a 


{ 





- 


= A T ^ ^ TI * lie > ^ * D à v^ À ET , m 
"Le ^5 &o8t 1944,vers 10 heures,j'ai entendu des coups Ge | 
fei: dans le direction de la Meutelicre et du Moulin.Puis, 


i vu des lacexdies se décis rer deus les deux 
maisons précitées., A pértir de ce momert,j'oi eutemdu seus 
césse des fusillades se dirigeert vers le bourg de Meillé, ! 
et wn des ‘incendies se déclarer les uns “près les autres. 
Dans un laps ce tenps extréceeme£t court,j'3i bientôt vu 
tont le bourg œ ilemmes.Upe emi heure exv+rom pres, plu- 
siéurs sold» ts allemnds srmés de fusils uveg buldmsettes E: 
au. wa nonm, se soat présentés à mon domicile et a ont i 
de rentrer chez moi,ce vue j'ai fuit uveg am. fomilie et 
plusieurs voisins. endunt ce Lewis, j'2i cnten dt plusieur | 





coups de fusils è côté ce ma maisom.ils sont eatrís duns 1: 
piege co Borus gous LCrouvions et cat lancé plusieurs oneal 

a , * -C ^ à ml n ; * fre ir $4 «» 
dec ac n o les cela ts LII ort atte int uu janbeg ei à l'e Sto- 
meg. 

J'ignore tot lerent les causés (ui oat obligé les solésts # 
ullemands à agir 3i1msl." 

Lecture Tuite, porsiste et sluse. 
6°-MEUNIEY, cee BC UIOlSPAU, Suzanne, vc 425 p 54 AS professio, 
demeurant au bourg de Wailic,indre et »oire,a décluré: 

"Le 2, août 19141,vera 9 ueuró3,j'4i sataa du des goups de | 
feu en direction do i12 neurtelicre Je we m suis pes iaqui 
t e jayumtu ge, pemsumt gue Gc'éluieat des ullemumds qui éta i-] 
ang 3ux prises veg Jes PIERII. 

Jae heure -pr33 CAViTOL,Ó soldats ullemwends se goat prá- 
sents s à non domicile et ont tiré à bout porteat sur ma 
more, ma gramad-Gsre,agi-meue, coa fils uc ve Lens dans 
mas brag et Sur wa Lille Ma grumd-mere esc dic dée une demi 


NCTITS apros, uon il.19,0 Leurs gpres 66 mw were le 20.401, 


‘ui simple meat 2 Lé A dris 4a Viseuge,gias gmuvit:. 


Uu | 5 
MAN ote: 
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Vers midi plusieurs d'entre eux sont revenus à la maison, mais 
come je faisais la morte,iis ae m'ont pas touchée.A ce sone 












a jee ils ont mis le feu daas le logeneat, puis ils somt partis. 
E Lorsque je 4e suis apercue ue le feu endomaosge.it l'imneu- 
i.) ble, je suis alle me cacher aveg ma mere et mom fils damas le 
jardin. 
Jë tiens à vous dire qu'ils out rechargs leurs armes pour 
à L*9icer sur ma fille qu'ils cat tuse sur le coup." 
| ^ Lecture faite persite et signe. 
| 7 °=GHA RPENTIBR, Vouriceite,y aas,demeursat à Waiilé,indre et 
e | Xoife,a déclaré: 
"Le 25 soit 1244,daug la Wutinée,entendant de nombreux conps 
m de fusils dans le bourg de Muiilé,ma more m'a enmmente ainsi 
il] que wes deux freres s'abriter dams le jardin de madame GUERIN 


BOSS Vou sime.Um mouent ap res; quaire soldats aiiemsndge sont 
shug à nous et nous ont priés de sortir de l'abri.Lorsque 
vout le monde a ‘té sorti,ils ont tiré sur aous à bout por- 
taat. da mere est Loubee à terre, bisssée à l'épaule gauche.Un 
de mes petits lreres à stè tus sur Le coup et l'autre était ^ 
| pev plus loin,m4is je n'ai pas vu s'il Srait stieint.Moi, j'ai 
| rougsi A me sauver demas um champ voisin,en escçcaladant un mur. 
| Jn iastunt opro3,ovoRi revesue pour rejoindre mamam, j'ai vu 
|: des soiduts tirer à mouveau sur ma namemá£et mon petit frère. 
ke | Lorg.ue je suis urriveée à eux,ils ne üomsuient pius Signe de 
yio. Pri 5e de li;oyeur,j89 ue suis en ull4e aussitot ue refu- 





; gier chez mè Wwete BUREAU, nubi tant ia coutune de Noyunt, 
» ! & c1" » a E 4 ? e £ ; i 2 
aas ia Lusilivac,)'si vie bloesée légeretent 5 la tête et 
j B “u ores droit." 
; E Lecture iuile,persiste et siyxe, 


Des Teche roches eiiectuées,il résulte qu'une automobile ocou- 
| E par des F.F.l.se serait présentée ie 24 août 1944, vers 

0 heures,sur le chemins reliant la 3.N.N9IO au chitean j' 

* eife pri Rari ù peu de distange par deux voitures àálleman- 


E áe3..uelques coups de feu ont été tirés,mais il a átá impos- 

a sible G'oblenir des precisions,ies napila LS des environs 
stant d3ja reutrés,sont restés enfermés durant lexyney Lens 

La | Pendant lequel ils ont emteadu tirer,)es coups de feu,ont 


2 ga leu eat Sté Sutead1s,,emGdant une gr-nde partie de 1a suit, 
A proximits de la Route Nutiocasale N°IC, entre les sommunes ta 
" Maillé es Dragh, muis les hani tuats n’ ont pu fournir angun 
renjeigae mat, ctaat restos enlermés,iis n'ont pu se rendre 
Compte exactement ce ce qui s'est passé. 
ai Des reuseigmemeuts recuéiil iis aupres de lä nommée DUPRE, 

* AUTicett, SUzZuaue ,:rnes Line née le 3 novembre [92I à ?1baeuf 
(Seine jaforieure), et aomicili‘e à Fours ,N*64 rue Colbert, 
ultuchee au servioe au Lieu te nu nt SAHULTE a, commas dant le dé- 
tuche went Sisatiomme à -—imue6 diure,il résuite que cet offici- 
er,3e Soruit Genvu*^ücu tres turd dens ja soirée du 24 Aoft 1944 
avec um feildweibel,ooumsakdoat ume form tion de S.S.veneant de 

' Gha vellereult et seraient tous deux aves ludite form tion, 
p rtis en direction Ge Meilis.ie lientensat SCHULTER n'est 


al 
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e í 
rentré à som cantounement,à 3iiete Maure, que le vendreij ©: 
25 aot 1944,4 IJ heureg.s: 308 är ivés,íl | dó elar: à LF" 
fille "upró,,u'il venait de faire wa grand Gslneur à 1 
Maillé,ou il vemailt de iaire tusr um jr: ad aoubdr= à! à 
nor e3,4de famnes o d'*afanmts. | + 

[la 4té impossible de conm£ître l'unité à laGuells 4j | 
purtieat oet offisier, ni 14 direotiona prise par la fora | 
i Sion de 5.5.:11 à quitto allie duas i'apres nidi du i | 
Août. | 
in cours de l'upres midi de scstite uôre joura:e,les ras 
de l'agzlorèration oat $t5 bondurdes par un tir d'artil | 
rie qui a duré ame partie de l'apres aidi.les pisses ni | 
ea battérie sur la logulits 2taieut au soubre 3e déux,d 
me situ*s sur le shetia de la Coupelisre,« 3t£$ dótrui! | 
gar l'aviation avant d'avoir pu oyerer.Lla deuxiene | 
à la ferme de La Villière 4 tiré Bur l'agjlOüncratio& 
hus de 3$1i5r* 9$5.L*5 douilies ainsi que les ouiss | 
sté SAN SEBSEXARSEXNA laissés en Gép6ht chez Monsi: | 
Ii" 2wNT 2 La Villisore. | 
Li formation à lajnelle appurleaseit ces pièces a'a pu | 
tublie. 
be plus,de ZI heures à <4 heures ,le 25 AoGt, yustre eral 
se dirigeant vers Tours,se sont arrétss eu face de la 1j 
lité de '4111$.De chacun de ces FRS OCSCuULesS par aes 
troupes allem4aaqss,des cours de fe: ovemant clarues 18 
res ont été tirgs suril'uns]omeru ti on. Jeg trains señnblu 
ent avoir recu & distence des ordres Gu 1299 08583 
SSHULTER Qui avait comming 1i» Llusilisce Gu ratin et le, 
bombardement de l'upres vidi.L9 filie DUPRE est tituleif 
Ge la carte d'idertits N°9636 ,dslivres pur la Prifeturek 
l'Isdre et Loire, ie septembre 1541. 00 
| 
Trois sxpediticas, destinges:la Iére,au Préfet d'Imdrek 
Loire ,ù Tours;le gème au Procureur de 1 Ropublique,e | 
/NIBOB, 14 OS ne , QUA ATCnlives. 
Fait et clos,a& Sainte Maure ie 30 soft 1944, 
€ 4 ' | 
ini: 
BE RIN GUT=RI CHE Re GO i Obs RDS CHA "EL-CUBESU, | 
I 
LISTE des ;€erJcnnunc Lb! es i ry Aon, 944. à at l'E 
de L'attentat gentra ie bo "9o M illé, pare et Olre9e] 
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YT g T f dés personnes tuées le 25 soût 1944, fu cours 
de. l'sttentet contre le bourg de Meilté Indes -et-j,oire. 
ÜILLOnY,Paunl,né le 28 mei 1899 à Paria da [6,4 
MILLOR Y. Jean, nó le 26 octobre 1829 à Poitébrs( ienne ) 
CHA PILOT «nd OUVi A AD, 0 vige, Le 20 d Seer lore l900 à Ovré (Vienne 


x CHAVPIGNY, J uag , Pierre, nó le I3 mái 1554 X Tours(I&L) 
CHAP TONY, feed, Pierre, né ie 51 "arg 1940 à Toure (T&L) 
BECK, Germaine, i! erie, Louie^,n^/e la 31 seotenbre 1929 4 Paulmy 
(LL 


) 

PUCK, Jean, “srie, né le 28 juin 1936 À' Là Celle-St- -Avsnt (8) 
GUERRA 3 iR nse PROTTE SAU, jeanne, chines d E, le 29 merel9lS 
: Atillv (T&L) 





GUBHAIGA; Michel, Jaen, Pierra, né is LÉ décembrelit49 à Maillé 
tr Jal ) 
METAL), Jules Désiré,né le I4 mere 1913 à Nouûtre ivi 
METAIS, née GOY,5 Simone, le 6 juin 1929 à Veilóches (Vienne , 
METAIS, Jacquie, Juler nc le B soût 1938 i Noutro (I&i) 
"UTA1B, v annis, Simone, née, Le 29 m@es 1940 à Mallió (I&Lb) 
AUGEN, Paul, né le 22 fAvPier 1834 Ligueii (leb) 
AUGER, née: DEPEAIX, ue Ate; 18°19 novext?a 1886 à Mubllé (I&L) 
BOURGUIQNON,Laüis,nó le 8 mure 1770 A Mailld (T&L) 
POURGUI GNON, née AGE Marje, Louise, le 14 soft 3876 à Ls Celle 
| | ot-Avant kc 
| PRION née BOYER, Marie Désirte le 30 echt 1888 à Sepmes (T&L) 
| CREUSON, Cherlee,nt l4 25 sept anbre I8U6 à Maillé (T&L ) 
CREUSON , née TSR AAS SON, Jenne, LÉ ontine , Me zee} ine, 14 7 août 
+t 7 à "uii La ta 


V - CRBUZON; Paulette, entiette,Awethe,née le 5 février ‘1950 à 

Mai 1] $ (1%) 
| CHARPENTIER, née ROCHAR, Anérés ,Ocette ,Le 141juiilet 1909 à Ste 
* Heure (J&L) 


CHARPENTIER, Pierre, Géreré,Jean,né le II avril 1954 à VeLlleé 


| | (I&i 
& CHARPENTIER, Lucien, Jean, né le IB ct 'cembre 1242 à "aílló(J&L; 
1 CREUZON Théodore. Roch, nt le IG eoût I?0i A Dr&ché 614L) 

1 CREUZON, Fernan?, Félivien, Th'ocore,né le 9 juin 1920 gri 
l & L 

| ' CHEDOZEAU, Henri, Léon, né le 3 mers 1891 à Maillé (I&L) 
CREUSON, née PAC: ermesine, le septembre 1906 à sovant ini 


CREUSON, Monique feraedette, née le 20 mei 1943, à Maillé (I&L 
CR EUSON , Gé rard, Charlies ,Pierre,né le 24 fevrier 154 + 
I&i 


COULOMBSAU,Henri,n^ ie I9 mak 1880 à Ligugé (Vienne) 
COULOMBEAU, : née RÔFIN, Joséphine, Henriette, le 26 décembre 13895 
à Mellló (I&L) 
! . CHAMPIGNY,nóe MORN, Merte, CSlectine, Jolis, leI9 mers 1871,4 
Mouti epg.8/- Chenter erle (Deux-Sevres) 
CONFOLENT, Claudes, Charles, nó le I6 sodt 1935. à Mailló (I&L) 
CONF OLENT, Jeen, Loui a, Ne le 20 Aoi Ag 1931 À Mailié (1&L) 
CONFOLENT, [i^ lone, Marguerite, née le 29 janvier 1930 à Maillé 
CONFOLENT, René, Auguste, né le 13 Aare 192 ,ü 431115 (1&l) 
CONFOLENT, Yes, Rower,ns le 21 jsnvier 1925 à Maills (I&L, 
CONFOLENT, Jehanne, erie, née le 13 tévrier & . Msilié (I&L) 
CONFOLENT, Pierre,Joseph,né le ^5 septe bre I92I à Paris XW! 
CONFOLENT, née GAUPIZR?Y lenis ,Joséphine le 2I juillet 1898 à 


Meillé (I&L) 
-0014 


 — — mti at d toca C üt 
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CHEVALIER,Charles,nó le I9 juin I86I à Msilló(I&L) 





[es 
ORARE, Miehel,né le I8 gaikI945,à St-Symphorien(I&L) 
A" "T, Nadine, IO ons née à Tours, (I&L) . i 
CRARRET née ROUSSEAU Jeanne, 32 ens,üóe à Péthines(Vienné 
ISR, Jean, ( aude, né le li wai 1956 à St-Pierre des 
Doi war w^ | | Coppa( T&L ) 
MTM LES, Claude né le 23 septembre 1954 À Toure (1&9 
LERASLES : née “RERA JD ,Henpiette y+ i3 octobre I9I2 à St. 
Pierre des Corps (Iel 
'JALTONnée SOTIN, Vsiérie,Héléne,ie Li janvier 1884 
Merieny-Briseay(Vig 
PIALTON,Gópend,nó le 25 janvier 1952 à Muillé(I&L)- P" | 
SONDAG, Joseph ,nó le IJ marg i921 à Calembourg( Mosel 
QUI! LOCGHON?A | ex: nure,hHoncrée,gesn-Louis,rPnilipre , DÉ fe | 
RoG 1902 a 'oursaige Bout LAPOUS (Ven 


CUILLCCHON, née BINOS, ence, Armence, le e octobre 1906 àf 
Foaluine-Raoul( wl; 
GUILLOCHON , liane, Simone, Gilbe rie, nge ie JO avril iU. 


vecsal Le2(3k0 ) 
DIDELIN, André, Alexandre, Væièrze, Churiss né le 20 jàn7 
1204 à eocxicurasoteLolr) 
LVADELIN, Jeanine, Andree, Saanka;,te, rielle,le 4 avril 
1926 à Stee jur a le) 
JI DELIN, née LONGL, Jasnnea, Louise,ie 2 sentembre 1905 à 





j 
wer’ OUPS « 
JÀ VHLiNgAndrée, y n: 8, 241 F | UG, Ua nn? a | 2, a oT 0e -obve 
| € 1; | an | 
^ v. LL À LI ` e" e y | $ U [? e { 2 C el i ‘ 


DIDELIN, Jacque 1e D y whe á iun, = bby nid U né. Le i à oni 1954 A 
Ù v € slomili e \i&L) 
DIDELIN, Micrel,Jeun, André, Chevies,né ie 27 octobre.4950 
i DE ohiu ur et 1 &L ) | 
JAMAIN,Renó,n& } 29 ji nvier 1908 à Ps lenzv(PRelgicue) 
GAPILLÓT, née GUI ON Renée, Desirée, le 28 evril 1899 8 
ie CI&L 
GUITON, Eliene, Pierictie,Alphonsiné,née le I' aoht1 3G 2 
Meilié(ié&l & # 
GOUA! 1D, Ernes d né le IE juillet 1901 à PA 151A] 
GOUAR D ienó, J Er Ph, trneé SEF PPT Se le eon I 
al à 1316(l&] 
GOUAR D, Camille, Suzanne, Catherine, nde Le 26 novembre 19! | 
Là Bai’ Lé ! 
GOUARD née PRION, .enée,nce le 17 novembre I$06 à Noyent 


f, 
Mi 


r 


CHEVALIER, Véronique, Josépoine,nse le 28 avril IRÉ 
» ; AE a 
GUITTON, née VOISIN, Anae, Clémentine, o Cécembre 1866 à! 


j a. : | "Mei 116 (18i) 
CREUSOR,Pierret:s,liarie, sécntine, née le 25 janvier 


r 
m 


DOTAT N Mae | ^ # ; M 

BRUZEAU,née POLALER, Narie Henriette la IO mei 1914 è 
$ Lonza (T&L) 

PAWRET,Achille,nó ie LC novembre 1956 à Largery( Marne) 

GAMBIE ,nóe PRAT RAN} varie, Louise, le I4 jenvier 1880 A 


La Celle-5t.Avant(I&L) 


METAIS $ MIS | ture + 4 ' 
tm, NGE M i! Y, ^ustine,Cona ance la 2c Sente nbrel804 à | 
~~ | Ste-Maure(1 1&L) 
à 91015 
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(ALL 


'GUE IN, Henri, Joseph, né le 22 octobre 1892 à La Celle ST-Avant 





| | &L 

GLAIS, Auguste, Joseph, Marie, ná le 25 sentenbre 1907 à Béhsn-1le« 

T^ | | Grsnd(Ille-et-Vilai 
GAFILLOT, Gustaee,Victor,né le 4 he tt" 1895 B Msrisgny-Msrman- 

e(J&r, | 
PLANCHAR D, Yvonne, née le 2I septembre 1926 à Novant (I&L) 
GUITON, née BLANCHARD, Colette, Octavie,le 20 dépemhberIOI?7 à 
PRET it ‘err Pouzav{I&L) 

GUITON, Gérard,Arsèns,Aiphonse,né le 5) octobre 193 


19 à Maillé 
(1&h) 
SUTTON, Arlette, Marie, née le 25 juin 1949 à Noyant(I&L) 
GUITON, Yvette, Roherta, née le 14 juin 1926 à Noysnt(I&.) 
THERNEAU Auguste, Henri né le 20 sentenbes 190] à Crotelies(I&L 
HINDESCHELD, née kAIMBAULT,Joeóohine,le 5 octobre 1698 à Crouy 
g/C orca ( 3&M) 


= 


HINDEASCHEID, Gisole,trencoise le 16 sentembre 1955 à otelMsurie 
ce (Seine) 
NLNANTLAU ,née DALAVEAL,Merguerite,le 25 avril oS À Abily 
‘T&L 
MENANTHAU, Huguette, Mareeïle,née Ie I? mare 1929 X Noustre(L&L 
MENANTEAU, Cyrille,Mauricé,Mertial,le 50 juin 1852 F4 0 
| &L) 
MBNANTEAU, Bdgard,nó le I2 janvier 1958 à Draché(l&l) 
MENANTEAU Mireille, Eugénie, Marie-Thérèse, le Linie 1942 à 
Mai éf Tal 
MENANTEAU, Hubert, Jean, Peptiete, née l'e II mei I944 à Meillé(I&L) 
MARTIN, ñené ,Mexime,Henri,le 8 met JOTO à Vieds/Gartemoe (Vienne 
MARTIN, née ÉLARPEN TI B: Renée, Merie le I7 septembre 1914 à 
| Dreaché(1l&l ) 

MARTIN Reyriond, Mercel,Vare,né ie 18 mai I956 à Dneché(121) 
MARTIN ,Josiané,Simone,née le IO novembre 1959 à Meill^ó(IXL 
MAATIN,Denielle,Luoette,nóe le 29 février 1944 à i Sine 
MEUNIEN, Annie née le 5 novembre 1939 à Port }de-Piles(Vienne 
MEUNIER Jean, doused, né le 28 novembre I94I & Port-de-Piles 

| | (Vienne) 
SORNIN, Baptiste," sul, ian, ns le 3 maj 1901 à Bilesmes(Ii&L) 
TARTA E, Armand, Adrien,Jule3,le 16 novembre 1992 à Mai 116(1&L) 
TARTBE ,née COGNAULT,Jugtine,Francoise le Zl mes 1875 Er pa 

Vt 











TARD. née DROUARD,Louisa,le I7 août 1669 à Melllé(l&L) 
VINCENT, Joseph, Alexendre, n^ Le 16 novembre 1866 su Gaend-Pres- 
&iuny(I&L) 
VINCENT, née GATIL N,Désirée,Joséphine,le If septembre 1873 a 
BAU. née MORSAU,Megdelsine,le 6 mal ISSA Descho(l&L 
AUDEVARD Francois, né le 2 mars I903 à St-Yrieix-Le-Perche (H-V) 
GUITTON, née HODIN, Germaine, Angeline, le I5 soût 1906 à Villers- 
4 cu 
GUITTON. Jacuueline,Simone,née ie 22 warg 1958 à Meille( lab 
GUITTON. Jackie Robert, né le 6 juillet, 1942 5 iia 1116(151] 
GUITION, Robert né le 2 janvier [918 5 Wsi TL SCTE) i \ 
GUITTON, Charles,né ie IO révriei 120604 À us Belie-St-Avant(L&L) 
GUITTON, Charles,ne le I8 octobre 1997 à Meillé(1aL) 
GUITTON. Pagé,Marie,née le 19 septembre 1918 à Noyant (1&L) 
CHEIPPE Julien, né le 25 juillet 1999 à Peyrelevade(Corrèze) 
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BHUNET,nóe DESALE,Suzanne,lróne,1e 12 Juin I915 tt a 
FAUNuT, Mareegi,né le I3 décembre J947 à Toura(I&l) 
PRUNET, Yolance,Andrée,née le 22 msi 1959 à Tours(I&l) 
PROUT, Jecyues, Gorard,né le 5 décembre 1945 à Tours(I&L) 

7 MARTIGNE, Charles, demeurant 76 route de Flessél à Amiens 

( Somme ) 





“æ if 


CHEVILLARD, André, demeurant à Chelles(S&M) 

GRANST Pierre demeurent à Toure am loys Dele C. F. 

PEROUZE Monique née le Ib soft 1249 à Mende{Lozère) 

nICOT"I'm,née TAN THE, Ernestine,Amélie,lé 2 juin 1900 à 
Ste-Maure(I&L) 

dóeódós le 26 s00t 1944 à Montbr2on(1&l)des suites de gae 


TOA 1 i > DCS C* hac [ ev g "an LE "y T€ 

TAE. n iln) FL ANTS Lin Loi 9 YY | GRA / GO Ü 
aero + oe te rer : T a dem JAN S 4 AN 1227"; ; d à 
bis Nin, aée BOSLO SBAJ, suzénne , née le 27 avrii 1921 4 i'i 


Pouchard(I&L) 
FLOCK, Gismonde,I1 ana. | a 1 
BhoK,bouilsette, i anse 
BECK, née CHALON Marfe;Louise,39 ense 
ARENC Jacyues, 20 NUL. 
BOURGULGNON, Charlotte, 42 ens. 
DOUCSLIN, Vincent, 19 ‘ems. 
GILEUT nest,n: le 2. novembre 1908 à Ailient(Yonne) 
VOISINET,nóe ?ITIET, llenriette,le 9 mei 1903 à Qoureelles- 
gei doen Sepicourt (Marne ) | 
GUILLOCHON, Gab PaO L , o9 nae 
Ci SUSON, Vauletts,8 «ns. | 
VOISINES orbe ia ie 24 décembre 1929 à Rrou-sur-Chent 
reine (Sá ) re; té 
eos .. AMUGUPLES DETRUITS ENTLENEMENT: 
RICOTTIER, Pierce una maieon d'habitation et dépendences 
AUGER ,ims maison dAlnsbitation, et gervivudes | 
COULOMPEAU Henri, maison d'habitation ei dépendances / 
Veuve CHAMPIGNY, Juiiemmaison d'hetitalion et dépandsnc @ į 
CHEDOZBAU, lieni maison ei dépendences 
GUITON, Charles,msicon et dépendences 
POURG T GNUN, Lowis, maison et ‘dévendsnces 
GUERIN, Henri, maison et dévendcances 
oe (téi6coü él dépendences 
scole Communale ^ 
GATILLON, Baptiste, weison et Gépvk&uness 
ARNAULTY Honoré, nei son et servitudes | 
ULAS, Antoine, maison et servitudes 
TAR D, farce] maison ü'nabitetion 
POURGUIGNCH, Louis, ma .5o0n,toutes les Gsvendances at les ré 
co!tes | 
CHBDOZBAS, Henri, tous leg batiments «i les récoltes 
GA PI LL EAU Gustave, tous les betiments et les récoltes 
GUITTON, Alphonse, tous les hatiments et les récoltes 
IMS GUTLES DETRUITS PARTITLLEMENT 


5 


VOISIN, Charles, vou Gi S Les dépendsrces ainsi à ue tout le gl 
nier situ au-dessus de la maison d'hahitation, tou 
la recolte, G Vaciies et I JEDU» i | 

CHEVALIER, Charles, un hengsr et une grahge. 

CHEVALIER, Véronique,ls maison d'habitation et I5 métres d 


pt TENUE M me TU LLL 
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GU 5T, larie ,Louise,maison d'hebitat! on. 
HOY, det ave, maison G'habitation et uns partie des servitudes 
CORFOLZNT, toger maison d'habitation et une partie des dépen- 
dance. 
PBATtANGE 3 ¡Pierre un 11 @ (a3 @ f° 
VIN CENT, Alexanders, ane maison d'habitstion et uns partie des 
servitudes 
GUE:EILR ,Kmile toutes ies dénendanees. 
VINCENT, Alexandre, une remige. 
VOISIN, Charles, Servi tudeg. 
BO 711 N, edegonde, maison dfnabitetiom et une partie des dénen- 
a AFNCaBe 
TARTRE Armand, toutes ies céper 
GLAIS, Auguste, maison G'habitoai 
1] la moitié de le récolte. 
CHEUZON? Rentiete, une pertie des dependences 
ChEUZON, Théodore meleon d'hsbitetion,une vartie des déven - 
] ) dances et toute la récolte. 
LOIZON Lovis, une pertice des Bsrvitudeb et toute ie récolte 
RANCHER , Henri, deux | DESDE et toute la récolte. 
CREUZON, Paptiste, henger cétruit. 
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ChRUZON, Cher lee, t piegon d'habitetion et range: 
| CHEUZON, Charles, outs la récoite. 
3» | CHEI OZ, BAU, Denis, le méigon d'habitation et une partie des 
dépendances. 
| JAT'UUPLES ATTEINTS PA LE hülllho lt: 
ir 


TARTRE, Armend,une partie de le toiture de maison et pie 
rt | anon s 
Mairie,2 obus À l& toiture. T 
CONFOLERT, 2 lover, I obus eh pignon dee servitudes. 
PRUNEAU Bu gne, . obus ^ la tol t Ul Ge 
MARJAUL#, dva pr ^? ohus sur le maison et I eur les servitudes 


y 
| LOIZON, Louis, I obus sur la toiture des servitudes: 
1 D BLANCHARD, Joséphine, I obus su pignon d'une écuries 
RANCHZ t, Henri, 1 obus eur la maison et I obus sur ia toiture 
ki auc 
À L Leese 


26 ies "yj 
rè 


ROY, Octave, I obus lee Servitucese 


St 
JAHAN Marie, Louise I obus sur la façade de la maison. 
CHARPITIR, Pierre,l obus sur le Oi ture des servitudes. 
COULON, Cem! lle, I obus au pignon et I autre à le fenêtre de 


Lu méi£one 
CREUZON, Pentiete,I chug dans la cour des Bervitudede 
POUTET, Mhora k jbug à la fegede de is maisons 


T: Trois expéditions :Las première au Pretest d'indpe-eteLoire, 
, à Tours;is deuxiéwe, au Proeureur ds ls Aépabliaue, à Chaney; 
Le troisième, aux Archivess 
Feit èt clos à Señnts.lsnre, le 30 août 1944. 
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